
en 1941, Yvonne et Roger Hagnauer, 
ouvrent la Maison des enfants de 
Sèvres qui accueil le jusqu’à 150 

enfants, orphelins ou abandonnés. Les deux 
tiers sont de confession juive, le couple change 
leurs noms et leur obtient de faux papiers. Les 
enfants sont encadrés par des adultes égale-
ment juifs ou francs-maçons, étrangers, réfrac-
taires au STO ou résistants. Roger est dénoncé. 
Interrogé par la police, il réussit à s’enfuir à 
Clermont-Ferrand, où il reste jusqu’à la Libé-
ration. À partir de 1958, l’activité de la Maison 
de Sèvres se poursuit au château de Bussières, 
acheté à Meudon. Yvonne Hagnauer, décédée 
le 1er novembre 1985, est inhumée au cimetière 
de Trivaux.

Un accouchement clandestin
En 1943, Hilaire et Irène Samain s’installent 
à Paris, avec neuf de leurs treize enfants. 
Irène fréquente un magasin de couture où tra-
vaillent Maurice et Denise Mendelbaum, Juifs 
polonais qui sont abrités dans une cabane de 
jardin. Irène Samain leur propose l’hospita-
lité : ils occuperont une chambre de l’apparte-
ment. Mme Mendelbaum est enceinte. Jacques, 
l’un des fils Samain, étudiant en médecine, 
accouche Denise avec l’aide d’une infirmière. 

Le petit Georges devient le dernier né de la 
fratrie Samain. En 1994, Hilaire et Irène Samain 
sont faits « Justes parmi les Justes » à titre pos-
thume. Leur fille aînée, Annick de Rauglaudre, 
disparue en 2013, était bien connue des Meu-
donnais.

Une juste religieuse
Marie Labbé de la Génardière dirige l’orphe-
linat de Bellevue à partir de 1940. Au 26-30 
route des Gardes au Bas-Meudon, les Filles de 
la charité de Saint-Vincent-de-Paul accueillent 
de jeunes délinquantes ou pauvres, enseignent 
et gèrent une pouponnière, un dispensaire et 
un patronage pour filles. En septembre 1942, 
Mère Marie cache sous un faux nom une 
famille de réfugiées belges, Mme Deutscher 
et ses filles Ida et Henriette. D’autres jeunes 
juives les rejoignent. En septembre 1943, sont 
accueillis clandestinement le chef du Conseil 
national de la Résistance, Georges Bidault, 
ainsi que d’autres résistants. Décorée de  
la Croix de guerre en 1945, puis de la Légion 
d’honneur, Mère Marie décède le 11 mai 1981 à 
presque 90 ans. 
Le 23 janvier 2013, 
e l le  est  reconnue 
«   Jus tes  parmi  les 
nations » à titre pos-
thume.
Créé en 1953, le 
titre de Juste a 
été décerné à 
plus de 23 000 
personnes dans 
le monde, dont 
3 615 en France. 
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Les Justes  
de Meudon

Deux couples, Yvonne et Roger Hagnauer d’une part, Hilaire et Irène Samain  
d’autre part, et une religieuse, ont sauvé des Juifs de la Déportation. Récit des dangers 

et des actes de courage à mettre au compte de ces héros discrets de notre Histoire.

Irène et  
Hilaire Samain.
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En 6 dates
1940

Marie Labbé de la 
Génardière est nommée 

Mère supérieure de 
l’orphelinat de Bellevue.

1941
Les Hagnauer créent  

une maison des enfants 
pour cacher des Juifs.

1943
Les Samain hébergent 
les Mendelbaum dans 

leur appartement.

1974
Yvonne Hagnauer reçoit 

la médaille des justes  
de l’État d’Israël.

1994
Les Samain sont faits 

« Justes parmi  
les nations ».

2013
Marie Labbé de la 

Génardière est reconnue 
Juste parmi les nations à 

titre posthume.
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Roger et Yvonne  
Hagnauer.


